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la route de Spicheren: il fallüt amener deux balteries sur la gauche,

Eiour
forcer l'ennemi k evacuer complelement les bords du plateau.

ci se produisil le fait curieux d'une batterie ä cheval traversanl
des senliers ä travers bois, que le chef d'un detachement de cavaliers
avait regardös comme trop roides pour ses chevaux.

II faul remarquer la vilesse et l'habilele avec lesquelles la position
gagnee par les Prussiens sur le bord du plaleau, le long de l'ötroite
lisiere du bois, ful oecupöe par l'infanterie el renforcee par l'artillerie,

de sorte que tous les retours offensifs des Frangais pour reprendre
le plateau de Spicheren, resterent eompletement sans resultat.

Du cöle des Prussiens, on se conlenla d'oecuper fortement avec
l'aile gauche la position gagnee, pendanl qu'on pressait aclivemenl la
marche de l'aile droite.

Pendant ce lemps, 6 bataillons frais de la 5C division (3e corps)
etaient arrivös. On en forma lout d'abord un soutien place au centre.
Le defaut de reserve aurait pu devenir dangereux.

Les hauleurs prises, sans lui laisser le temps de respirer, on
envoya la röserve ä l'aile droite, partie ä gauche dans la direclion du
ßrenn-d'Or, parlie, apres que la gauche ennemie eut ele (ournee,
dans la direclion de Sliering. Elle entra en ligne avec une efficacite
et un succes tels que les Frangais furent refoulös vers Forbach et le
Kreutzberg. Vers 8 heures du soir, la 13e division (7e corps) arriva
de Rockershauser, pres de Forbach et fit encore une attaque conlre
la position faiblement oecupöe par les Frangais. Cette dömonslration,
qui menagait leur principale ligne de communication, mit le plus
grand trouble dans leurs rangs.

Si je suis enlrö dans les delails du combat de Saarbruck, c'est qu'il
esl un bon exemple de la tactique de l'infanterie prussienne, et que
je voulais aller au-devant d'une opinion maintes fois repandue, que la
position des Francais pres de Saarbruck avait etö enlevöe par une
charge hardie k la baionnette. Toul ce que l'on peut dire, c'est que
des nombreuses attaques, menees par les Prussiens avec une bravoure
extraordinaire, une seule röussit, et encore ce succes füt-il du au
mouvement tournant prepare de bonne heure.

(A suivre.)

BIBLIOGRAPHIE.

Les journaux militaires francais.
Les publications militaires, qui, en France, avaienl en grande partie cessö de pa-

raitre pendant la guerre, commencent maintenant ä renaitre. Comme preuve de ce

fait, on peut citer le programme que le Monitear de l'armee adresse ä ses

lecteurs, dans les nos 36 et 57. Le Monitevr de l'armee, comme il le dit lui-meme,
a ele oblige ä la suile.des evenements qui pendanl unanont bouleverse la France,
de se restreindre ä la publication des actes officiels. II va conlinuer sans doute ä

vouer lous ses soins ä la reproduclion de ces documents auxquels les officiers
attachent avec raison une grande importance; mais, de plus, il se propose ä

l'avenir de traiter les queslions les plus variees qui Interessent l'armöe : tout ce

qui se passe au point de vue mililaire en France, toul ce qui a trait aux armees
elrangöres doit y ötre commente et etudie. Ses redacleurs s'efforceront de traiter
les queslions lechniques sous une forme intelligible ä tous, sans, pour cela, porter
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prejudice au fond. La bibliographie militaire doit, de nos jours, porter son attention

sur tous les ouvrages consacrös ä l'etude de la guerre: les articles les plus
saillants de la presse periodique doivent Ötre reproduits autant que possible, afin
de devenir par lä un puissant moyen d'enseignement muiuel. Tous les travaux
d'officiers ayant un bul instruclif doivent ölre consideres comme dignes d'atten-
tion. Le Moniteur de l'armee aura pour principe, de mentionner tous les fails, de
populariser la science militaire, et de se tenir ä l'abri de loute passion, de toute
appreciation pariiale. Cette regle de conduite n'empöchera du reste point la rödac-
tion de donner des articles sur les arts, les sciences et la lilterature, pour aulant
qu'elle les jugera intöressants pour ses lecteurs, el de suivre, comme loutes les
autres feuilles periodiques, les evolutions de l'espril francais.

Dans le but de mettre l'armee frangaise au couranl des systernes militaires
ötrangers et de leurs ameliorations, le Moniteur de l'armee s'est adjoint un Bulletin

militaire de l'ötranger, qui est redige par des officiers d'etat-major. Le
Journal des debats recommande ä tous, militaires et civils la lecture de cette
nouvelle gazelte mililaire. Car il est necessaire, dit-il, de retablir entre le peuple
et l'armee une entente qui sous l'empire avail sensiblement disparu; pour arriver
ä ce but, la premiere condition esl que le public lise les ecrits des officiers
francais.

Le Spectateur militaire avait depuis le mois d'aoüt 1870 cesse sa publicalion,
mais, des lors, toutes les livraisons ont paru. II continue ä se publier comme par
le passe le 15 de chaque mois : chaque livraison contient un certain nombre d'articles

de fond, puis une revue bibliographique, et de temps ä autre une revue des

cartes; les conditions d'abonnement sont, pour la France et l'Algerie de 33 fr.
par an, et pour 1'ötranger de 45 fr.

Un nouveau Journal a vu le jour en 1871, c'esl VAvenir militaire, Journal de
l'annee nouvelle; il parait six fois par mois, ä Paris, et coule 14 fr. annuellement.

Pour donner une idee des sujets traites dans ce Journal, il suffit de lire le
sommaire suivant d'un de ses numeros, pris au hasard. « Avis, le message et le

« projet de loi de la commission, extrail du message presidentiel, commission de la
« reorganisation de l'armee. — Nominalions. — L'armöe ä l'Assemblee. — Quel-
« que6 idees pratiques sur la cavalerie, affaire Tonnelet. — Circulaires ministe-
« rielles. — Petit courrier. — Cadres nouveaux. — Chronique militaire. »

Comme on peut en juger d'apres ce sommaire, aucun sujet touchant le militaire

ne reste inexplore.
Citons enfin, pour lerminer cette courte nomenclature bibliographique, le doyen

des journaux militaires francais, te Journal des sciences militaires, qui compte dejä
48 ans d'exislence. 11 a ete fonde en 1825 pour faire suite au Journal militaire
dont la publication commenca en 1819, sous les auspices du marechal Gouvion
de St-Cyr.

De 1834 ä 1869, le Journal des sciences militaires vecul d'une vie commune
avec le Journal des armes speciales sous la direction de M. Coreard.

A la mort de ce dernier M. Dumaine prit en main la redaction de ces deux re-
vues, mais la guerre de 1870-1871 vinl interrompre son travail.

C'est seulement ce mois-ci qu'il a recommence sa publication, apres avoir
reuni sous le meme nom, les deux journaux sus-mentionnes.

S'il est permis do porter un jugement sur le Journal des sciences militaires
d'apres le conlenu de son numero de janvier 1872, on peul dire qu'il liendra
cerlainement ä l'avenir un rang fort distingue dans la multitude d'ecrits que la
lilterature militaire enregislre chaque jour. Le premier article de ce numero inti
lule: « Etudes de guerre, » est d'un grand interet; on y trouve des idees
remarquable« sur la necessite de l'instruction de l'armee.



- 92 -
Le Journal parait le 10 de chaque mois en une livraison de 160 pages, avec

cartes, plans et dessins.
II est malheureusement ä regretter que le prix d'abonnement du Journal des

sciences militaires (35 fr. pour la France, 40 pour l'ötranger) le rende peu acces-
sible ä beaucoup d'officiers. - H.

NOUVELLES ET CHRONIQUE.

Le Departement militaire federal a adresse aux autorites militaires des Cantons
les circulaires suivantes:

Berne, le 4 janvier 1872.
Le Departement a l'honneur de vous informer que dans sa seance du 29

decembre dernier, le Conseil federal a nomine
M. le colonei federal Zehnder, ä Aarau, pröeedemment instrueteur en chef de

la cavalerie, aux fonctions de chef de cette arme, en remplacement de M. le
colonel föderal Quinclel, dömissionnaire.

Berne, le 10 janvier 1872.
Le Departement mililaire se propose de faire proceder le plus tot possible aux

nouvelles nominations ä l'elat-major föderal, afin de pouvoir, ensuile de ces
nominations, faire parailre immödiatement une nouvelle repartition de l'armee.

Nous vous prions en consequence de nous adresser aussi vile que possible vos
propositions pour les nominations ä l'etat-major födöral et en tout cas jusqu'au 10
fevrier prochain au plus tard.

Berne, le 23 janvier 1872.
Nous avons l'honneur de vous informer que l'examen d'admission que les

aspirants ä l'elat-major fedöral du genie doivent subir ä teneur de notre circulaire
du 31 janvier 1864, aura lieu ä Zürich, le 8 mars prochain ä 8 heures du matin,
au bureau de l'inspecteur federal du genie, M. le colonel födöral Wolff.

Nous vous prions en consequence de vouloir bien donner l'ordre aux aspiranls
de 1" classe ä l'elat-major federal du gönie de volre Canton, pour le cas oü vous
en auriez, de se rendre le dit jour ä Zürich, pour y subir cet examen. L'admis-
sion definitive des aspiranls dependra du rösultat de cet examen.

Berne, le 23 janvier 1872.
Le Departement a l'honneur de vous informer que l'examen des sous-officiers

d'arlillerie, de cavalerie et de carabiniers, qui aux lermesdes reglements speciaux
sur la matiere se prösenteront pour obtenir le brevet d'officier, aura lieu aux en-
droits ci-apres disignes :

Pour les sous-officiers d'artillerie, le lundi 25 mars, ä 8 heures du matin, ä

la caserne d'Aarau.
Pour les sous-officiers de cavalerie (qui devront se prösenter non montös) le

lundi 11 mars, ä 9 heures du matin ä la caserne d'Aarau.^
Pour les sous-officiers de carabiniers, le vendredi 15 mars, ä 8 heures du malin

ä la caserne d'Aarau.
Nous prions en consequence les auloriles mililaires des Canlons qui auront des

sous officiers ä prösenter de nous en faire parvenir la liste avec fetal de service et

un extrait des listes de conduite des Interesses jusqu'au l'lr mars prochain au plus
tard el de leur donner l'ordre de se rendre ä Aarau aux jours el heures indiquös
pour s'y prösenter ä l'inslructeur en chef de leur arme

Quant aux sous-officiers d'artillerie, nous rappelons encore spöcialement ä votre
souvenir les dispositions de l'arröte du 20 mars 1865 sur les conditions ä remplir
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